


« Un témoignage capital sur la barbarie humaine présenté ́ ́de façon magistrale par 
Rachel Ertel. » 
Claire Julliard, Le nouvel Observateur  

« À la fois témoignage et chef-d’œuvre universel. »  
Daniel Morvan, Ouest France  

« Devant de telles pages, a ̀l’écoute d’une mélopée aussi déchirante, c’est la voix du 
commentaire lui- même qui est appelée a ̀faire d’abord silence. » 
P. K., Le Monde des Livres  

« Si vous ne lisez pas le yiddish, que vous aimez la poésie et que vous désirez 
savoir ce qu’a écrit au cœur de l’enfer de la Seconde guerre mondiale un des plus 
grands hommes des lettres juives, lisez la traduction du long poème de Yitskhok 
Katzenelson : Le Chant du peuple juif assassine.́ » 
Actualité ́Juive  

« Un lyrisme d’une ampleur sublime, dans des vers a ̀couper le souffle. »  
La Liberté ́ ́de l’Est  

« Ce chef-d’œuvre absolu interpellera à jamais les générations futures dans 
l’aujourd’hui tourmenté et dira surtout : ne pas oublier. » 
Bernard Hoedt, L’Appel 

« Il faut que l’on sache qu’il s’agit d’une œuvre exceptionnelle, sans équivalent, a ̀la   
fois pour sa force, sa signification universelle et les circonstances de sa  
composition. » 
Aujourd’hui Poème  

« Une œuvre bouleversante. » 
Jean-Luc Aubarbier, L’Essor Sarladais   

« Il était urgent de faire enfin vibrer une des voix majeures de la poésie yiddish du 
XX* siècle. » 
Michel Ménaché, Europe 

 

SUR LES ONDES 

« Un chef-d’œuvre littéraire d’une douloureuse beauté. Chaque phrase est un cri, un 
cri de douleur, un cri d’horreur. La voix du poète clame son désespoir face à 
l’assassinat de son peuple et c’est un témoignage terrible. » 
Tamara Weinstock dans Brouillon de culture sur Radio Judaïca 

https://open.spotify.com/episode/4WdaKNEr2Udfb7OewHXD0p?si=2queAABxSGGF
_0lGxxdPKw&nd=1&dlsi=4f77bc5b0bb149fb 



SUR LE WEB  

« Dans chaque vers du Chant du peuple juif assassiné on entend, conjointement, la 
sublimation d’une tradition poétique et l’inventivité désespérée pour ne point entièrement la 
voir disparaître. Indispensable œuvre de mémoire, ce manuscrit à la survie miraculeuse est 
aussi un témoignage d’une héroïque ténacité, de la subsistance de la beauté face aux suprêmes 
adversités et exterminations. » 
Marc Verlynde, La Viduité 

https://viduite.wordpress.com/2025/03/04/le-chant-du-peuple-juif-assassine-yitskhok-
katzenelson/ 

 

« Quand Batia Baum travaille sur Le Chant du peuple juif assassine,́ prodigieux 
poème qu’Yitskhok Katzenelson écrit en 1943 dans le camp de Vittel avant d’être 
déporte,́ elle 
croit ne jamais pouvoir finir, tant la violence lucide du texte la bouleverse. » 
Télérama 

 
https://www.telerama.fr/livre/le-yiddish-cette-langue-qui-manque,96902.php  

 

« Véritable chef d'œuvre poétique de la catastrophe, oxymore de l'acte de création 
dans la destruction, coexistence des contraires »  
Huffington Post 

https://www.huffingtonpost.fr/culture/article/yitzhak-katzenelson-et-le-camp-de- 
vittel_88030.html  
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Petits à lire

LES DEUX SŒURS 
Tilda prépare un master de maths tout 
en travaillant comme caissière dans un 
supermarché et en s’occupant d’Ida, sa 
petite soeur adorée. Elles ne peuvent pas 
compter sur leur mère alcoolique. Pour 
se vider un peu de tous ses soucis, elle se 
rend tous les soirs à la piscine et y nage 
vingt-deux longueurs, comme Viktor, 
un jeune homme ténébreux. Quand son 
professeur lui propose de postuler pour 
un poste de doctorante à Berlin, elle a 
envie de saisir l’opportunité d’échap-
per à son quotidien, mais ne peut se ré-
soudre à abandonner Ida. Un beau roman 
doux-amer, chronique d’une vie avec un 
proche alcoolique, ode à la sororité et à 
l’amour entre deux cœurs blessés. (J.G.)

Caroline WAHL, 22 longueurs, Paris, Albin 
Michel, 2025. Prix : 19,90€. Via L’appel : -5% 
= 18,91€.

BLESSURES DE FEMME
Magda est une femme de caractère. Elle 
épouse en 1885 Victor, un brave homme 
qu’elle n’aime pas vraiment. Avec lui, 
elle fonde une famille nombreuse et 
ouvre Le grand Hôtel des Ardennes, un 
établissement qu’elle fait prospérer grâce 
à ses talents de cuisinière. La vie lui sou-
rit jusqu’en août 1914. Son fils Guil-
laume, âgé de 14 ans, se fait alors lâche-
ment assassiner par un officier allemand. 
Pour tenter de comprendre les raisons 
de ce crime, elle ira jusqu’à rencontrer 
le Kaiser Guillaume. Comme toujours, 
chez Armel Job, les personnages sont pé-
tris d’humanité et possèdent chacun leur 
part d’ombre et de lumière. Un roman 
vibrant et attachant. (J.Ba.)

Armel JOB, La cuisinière du Kaiser, Paris, 
Robert Laffont, 2025. Prix : 20€. Via L’appel :  
-5% = 19€.

LE POÈTE DU GHETTO 
DE VARSOVIE
La forme des écrits de ce livre en surpren-
dra certains, mais c’est cela qui fait son 
originalité profonde et sa poésie. En ef-
fet, ces pages s’expriment sous forme de 
chants qui témoignent de la vie du ghetto 
de Varsovie sous le joug nazi. Pendant 
trois ans, l’auteur va y vivre avec sa fa-
mille, y survivre et y tenter de résister par 
tous les moyens possibles. Il écrit ce livre 
quand il est interné dans un camp à Vittel, 
avant d’être déporté à Auschwitz en 1944 
pour y être gazé. Ce chef-d’œuvre absolu 
interpellera à jamais les générations fu-
tures dans l’aujourd’hui tourmenté et dira 
surtout : ne pas oublier. (B.H.)

Yitskhok KATZENELSON, Le Chant du peuple 
juif assassiné, Paris, Zulma, 2025. Prix : 9,95€. Via 
L’appel : -5% = 9,46€.

ANGLETERRE 
COLONIALE
Fille d'un couple anglo-jamaïcain, l'au-
teure situe son roman historique à la fin 
du XIXe siècle dans l'époque victorienne, 
mêlant réalité et fiction. Le personnage 
principal, une veuve politisée qui vit 
en concubinage avec un cousin, se pas-
sionne à la fois pour une affaire dans la-
quelle un boucher prétend être l'héritier 
d'un baron disparu en mer des années 
auparavant et, surtout, pour le témoin le 
plus fidèle de cet homme qu'est un an-
cien esclave jamaïcain. Sous une plume 
comparée à celle de Charles Dickens par 
le New York Times, on découvre, avec 
des résonances actuelles, une abolition-
niste de la première heure confrontée à 
l’Angleterre coloniale. (J.Bd.)

Zadie SMITH, L'imposture, Paris, Gallimard, 
2024. Prix : 24,50€. Via L’appel : -5% = 23,28€.

À COUPER LE SOUFFLE
Lukas s’y prépare depuis très long-
temps, c’est son projet de vie : battre le 
record du monde d’apnée. Devant lui, 
les abysses du Blue Hole, un gouffre 
marin de 120 mètres situé dans une 
crique de la péninsule du Sinaï, en 
mer Rouge, surnommé “le cimetière 
des plongeurs”. Il ne remonte pas de 
son plongeon, disparaissant purement 
et simplement comme absorbé par 
l’océan. Accident ou disparition in-
quiétante ? Convaincue qu’il a été as-
sassiné, sa femme part à la recherche 
du (des ?) coupable(s). Les multiples 
rebondissements tiennent le lecteur en 
haleine jusqu’au bout des cinq cents 
pages qui se lisent en retenant son 
souffle. (M.L.)

Sonja DELZONGLE, Apnée, Paris, Fleuve noir, 
2025. Prix : 22,90€. Via L’appel : -5% = 21,76€. 

LECTURE POUR TOUS
Joséphine est une petite fille qui fré-
quente une école spéciale, située juste à 
côté de celle pour enfants normaux. Un 
beau jour, son école est rendue impra-
ticable par une inondation qui semble 
suspecte à ses yeux. Avec ses amis, ils 
sont bien résolus à découvrir le cou-
pable. Cependant, cette catastrophe 
n’est que la première d’une série qui 
conduira jusqu’à la très catastrophique 
visite du zoo, quelques mois plus tard. 
Joël Dicker, dans un style faussement 
naïf qui n’est pas sans rappeler celui 
du Petit Nicolas de René Goscinny, en-
chaîne les anecdotes et plonge ses lec-
teurs, petits et grands, dans une enquête 
palpitante. (J.Ba.)

Joël DICKER, La très catastrophique visite du 
zoo, Genève, Rosie & Wolfe, 2025. Prix : 19€. 
Via L’appel : -5% = 18,30€.
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Sombre sidération de ce long poème qui décrit, dans la colère et avec un sou8le 
biblique, la vie dans le ghetto de Varsovie : l’omniprésente ombre de l’extermination, de 
dévorateurs wagons qui à vide sans cesse reviennent, la compromission et la résistance 
et l’obsédant souvenir de ceux qui ne sont plus, d’un peuple et d’une culture 
méthodiquement assassiné dont Yitskhok Katzenelson, en yiddish, chante les tragiques 
ultimes éclats de conscience. Dans chaque vers du Chant du peuple juif assassiné on 
entend, conjointement, la sublimation d’une tradition poétique et l’inventivité 
désespérée pour ne point entièrement la voir disparaître. Indispensable œuvre de 
mémoire, ce manuscrit à la survie miraculeuse est aussi un témoignage d’une héroïque 
ténacité, de la subsistance de la beauté face aux suprêmes adversités et 
exterminations. 
 
Il est des livres d’une indiscutable nécessité. Indéniablement, Le chant du peuple juif 
assassiné en fait partie. D’abord, anecdotiquement, par son histoire : Yitskok 
Katzenelson l’a écrit et caché, soigneusement enterré. On le retrouvera ensuite. La 
postface, plutôt universitaire de Rachel Ertel souligne à raison l’importance de ce type 
de texte dans les ghettos, cette largement partagée volonté de laisser une place, de 
témoigner d’une extermination totale. Loin d’être inutile dès lors de ce souvenir que cela 
fut une des principales résistances des juifs dont certains ont l’outrecuidance de 
déplorer la passivité. Personne ne peut prédire comment l’on réagit face à 



l’inimaginable, comment, comme aujourd’hui, l’acceptation passe par pallier, comment 
insidieusement le racisme partout s’installe. Résistons à cela, par les mots, par d’autres 
armes sans doute aussi. Katzenelson est un poète reconnu quand il écrit ce texte d’une 
si belle perfection, autant que la traduction de Batia Baum peut nous en donner idée. Il 
s’agit ici de poésie, d’un chant qui ne renonce pas, qui au plus près s’approche du 
silence, des voix brisées, de l’incapacité de l’horreur la plus nue. Dans une tradition 
judaïque, en écho à l’Ancien Testament, à ses prophètes hallucinés, à cette violence et 
à ses châtiments, ses exils et punitions dont si bien Roberto Calasso analysait le style, 
limpide et lapidaire, dans Le livre de tous les livres, Le chant du peuple juif assassiné se 
dote d’un sou8le puissant : « C’est comme une Torah pour le monde, comme une 
prophétie, une sainte écriture. » Autant l’admettre, nous n’y connaissons pas grand-
chose, nous avons été pourtant profondément touchés par l’urgence des injonctions, du 
dialogue, qui traverse tout le texte. 

 
 
Outre la musicale longueur des vers, on entend je crois ici ce qu’est le projet du Chant 
du peuple juif assassiné : une écoute poétique, une capacité à sinon apaiser à 
témoigner de la lutte, d’une présence qui fut si importante. L’imprécation, à l’évidence, 
ne saurait s’absenter de ce long poème fragmenté, comme écrit au jour le jour, selon ce 
que permettaient les conditions matérielles. « Avec l’aide des Juifs, hélas, les Juifs, les 
miens ont été massacrés. » On connaît les honteux arrangements des ghettos, de ceux 
qui les présidaient à qui toujours plus les nazis demandaient de victimes. À cela, 
Yitskhok Katzelnelson point ne se résout. « On peut encore sauver un peuple déjà 
assassiné ». Par son poème, il parvient à reconstituer, à en donner une déchirante 
image, un quotidien dans l’expectative permanente de sa propre fin. L’image des 
wagons scande le début du poème, de ses propres enfants disparus, de sa femme avec 
qui il continue, dans la certitude de sa disparition, de dialoguer. Du singulier à 
l’universel, toujours, dans cette familiarité de la parabole biblique, dans l’horreur du 
meurtre d’enfants : 

 



Le sordide de marchander des vies, de sacrifier d’abord ceux que personne ne réclame. 
Une culpabilité en partage. Dans cette suite de magnifiques poèmes, ce sont pleins de 
fantômes qui s’agitent. On entend aussi une résistance désespérée, celle du ghetto qui 
tente de se soulever, celle de ne jamais se résoudre à la disparition, à l’amnésie pour 
ceux qui sont passés. Bien sûr, nous n’avons pas les mots ; il faut entendre, encore, 
ceux du Chant du peuple juif assassiné. 
 
Marc Verlynde, La Viduité 
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